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Une étude systématique des enseignements bibliques (Dogmatique) 
Leçon 15.2 – La doctrine des dernières choses (Eschatologie) 

Ce que la Bible nous apprend sur la mort 

Dans la Bible, le mot « mort » a plusieurs significations différentes. La mort est évoquée dès le Paradis, 
avant que le péché n’entre dans le monde, lorsque Dieu avertit Adam : « Tu ne mangeras pas de l’arbre 
de la connaissance du bien et du mal, car le jour où tu en mangeras, tu mourras » (Genèse 2:17). 
Adam a transmis cet avertissement à sa femme, Ève. Tous deux ont alors compris que la mort était 
quelque chose de mauvais, quelque chose que Dieu ne voulait pas qu’ils connaissent, quelque chose 
qui ne cadrait pas du tout avec la vie merveilleuse dont ils jouissaient avec Dieu, l’un avec l’autre et 
avec toute la création dans le jardin d’Eden. En effet, dans cette maison, ils avaient le privilège de 
manger de l’arbre de la vie et non de la mort (Genèse 2:9). 

Après qu’Adam et Eve ont désobéi au commandement de Dieu, leur vie et leur monde ont changé. Ils 
sont morts. Ils sont morts dans un sens spirituel au moment où ils ont péché. Leur attitude à l’égard 
de Dieu et les uns envers les autres a immédiatement changé, comme nous pouvons l’apprendre de 
leur réaction à leur péché et à la visite de Dieu, telle que décrite dans Genèse 3:7-21. Leur mort 
spirituelle s’est accompagnée d’un changement dans leur corps qui a finalement conduit à leur mort 
temporelle. La toute première mort temporelle humaine a été très probablement la mort de leur fils 
Abel par son frère Caïn. Nous lisons dans la Genèse 4:8 : « Caïn se jeta sur son frère Abel, et le tua ». 
Il n’y avait plus de vie dans le corps d’Abel, il était mort. La même destinée attendait Adam et Ève et 
tous leurs descendants. « Tous les jours qu’Adam vécut furent de neuf cent trente ans ; puis il 
mourut » (Genèse 5:5). Adam et Ève ont eu un fils nommé Seth. « Tous les jours de Seth furent de 
neuf cent douze ans ; puis il mourut » (Genèse 5:8). L’apôtre Paul a écrit aux chrétiens de Rome : « La 
mort a régné depuis Adam jusqu’à Moïse » (Romains 5:14), et elle a régné depuis lors. La lettre aux 
Hébreux décrit les êtres humains comme « ceux qui, par crainte de la mort, étaient toute leur vie 
retenus dans la servitude » (Hébreux 2:15). 

Cette mort spirituelle et cette mort temporelle auraient inévitablement conduit à la mort éternelle si 
Dieu n’était pas intervenu immédiatement en maudissant Satan (le serpent), qui avait incité Adam et 
Ève à la désobéissance par ses mensonges. La malédiction de Satan était en même temps la première 
promesse d’Évangile (Bonne Nouvelle) à Adam et Ève. En effet, Dieu a dit à Satan : « Je mettrai inimitié 
entre toi et la femme, entre ta postérité et sa postérité : celle-ci t’écrasera la tête, et tu lui blesseras 
le talon » (Genèse 3:15). Puisque la Postérité de la femme (Jésus, le Christ) écraserait la tête de Satan, 
elle enlèverait aussi à Satan le pouvoir de la mort. La lettre aux Hébreux explique : « Ainsi donc, 
puisque les enfants participent au sang et à la chair, il (Jésus) y a également participé lui-même, afin 
que, par la mort, il anéantît celui qui a la puissance de la mort, c’est-à-dire le diable, et qu’il délivrât 
tous ceux qui, par crainte de la mort, étaient toute leur vie retenus dans la servitude » (Hébreux 
2:14-15). 

Si Jésus n’était pas venu et ne nous avait pas libérés, la mort spirituelle et la mort temporelle auraient 
été suivies de la mort éternelle pour nous et pour toute l’humanité. Or, la mort éternelle est le sort du 
diable et de ses anges, ainsi que de tous les descendants d’Adam qui rejettent le seul Sauveur que Dieu 
a envoyé, Jésus-Christ, qui a gagné la vie éternelle au lieu de la mort éternelle pour toute l’humanité 
par sa mort et sa résurrection. 
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Même dans le monde primitif, avant le grand déluge, Dieu a empêché la mort temporelle de s’abattre 
sur un homme nommé Hénoc (Énoch). C’était un signe d’espoir pour tous les croyants qu’une victoire 
sur la mort était en route par le biais de la Postérité de la femme. La lettre aux Hébreux explique : 
« C’est par la foi qu’Énoch fut enlevé pour qu’il ne vît point la mort » (Hébreux 11:5). « Hénoc marcha 
avec Dieu ; puis il ne fut plus, parce que Dieu le prit » (Genèse 5:24). 

Questions 

1. Quel avertissement Dieu a-t-il donné à Adam dans le jardin d’Eden ? 
2. Comment Adam et Ève ont-ils répondu au commandement de Dieu et à son avertissement ? 
3. Quels changements sont intervenus chez Adam et Ève après leur péché ? 
4. De quel type de mort sont-ils morts immédiatement après avoir péché ? 
5. Qu’entend-on par mort temporelle ? 
6. Qui est la seule exception à l’affirmation selon laquelle la mort a régné depuis Adam jusqu’à 

Moïse ? 
7. En quoi la malédiction de Satan par Dieu est-elle une merveilleuse promesse faite à Adam ? 
8. Qui est la Postérité de la femme et comment a-t-elle écrasé la tête de Satan ? 
9. Pourquoi n’avons-nous plus à craindre la mort temporelle ou la mort éternelle ? 
10. Expliquez les différences entre la mort spirituelle, la mort temporelle et la mort éternelle. 


